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LE CENTENAIRE 
DE JACQUARD 

1 n i i m -u Mimiiiiiiim^ 

APRÈS LYON. SA VILLE NATALE, LA CAPITALE ET LE NORD 

TEXTILE VONT COMMEMORER LULUSTRE INVENTEUR 

HIER EUT LIEU L'INAUGURATION " " t ^ ^ ; " " 
DU MONUMENT COMMÉMORATIF l,,W0NNA110NA,I 

de la Bataille de Bouvines 

des Morts de la Grande Guerre (1914-1918) 

et du Médaillon du général Deffontaines 

A CETTE OCCASION LA IIe FÊTE FÉDÉRALE DES ANCIENS COMBAT
TANTS DE LA RÉGION S'EST DÉROULÉE DEVANT UNE FOULE COMPACTE 

•s/fa-t,-^-?, K M t**. (LIKE LE COMPTE «INDU I N M PAfiE) l&%/e/%/%/%/%/%,%,'$,/i, 

VN MÉTIER DE JACQUARD EXPOSS AUX ARTS ET MÉTIERS DE PARIS 

Lors de sa dernière foire commerciale 
Lyon a rendu hommage au plus illustre 
de ses enfants, Joseph-Marie JAC
QUARD, le génial Inventeur qui rénova 
par son métier à tisser l'industrie de la 
soierie. Le comité du centenaire de Jac
quard a voulu élargir cet hommage et 
l'exposition Jacquard qui obtint tant de 
succès dans la cité lyonnaise entre dans 
le cadre des fêtes de Paria qui se dérou
leront dans la seconde quinzaine de Juin. 
Plus près de nous, c'est Calais qui le 
fêtera au début de juillet et les cités 
textiles de Reubaix-Tourcoing n'ont pas 
voulu rester en dehors de ce tribut de 
reconnaissance. La chambre syndicale 
des fabricants de tissus a organisé une 
journée avec une série de manifestations 
dont nous avons donné récemment le 
programme. 

Un précurseur 
S'il est vrai que le génie est une lon

gue patience. Jacquard l'a amplement 
illustré. Lui qui consacra, sans se laisser 

rebuter, de longues années d'obscurs tra
vaux, a rechercher avec une ténacité qui 
finit par vaincre, le moyen de soulager 
le travail du tisseur en remplaçant le 
métier dit c à la tire » en usage dans les 
ateliers de la soierie lyonnaise depuis 
1008 par un métier presque parfait puis
qu'il a toujours servi de modèle à ceux 
employés encore aujourd'hui. U eut d'au
tant plus de mérite qu'il était a peu 
près illettré. S* mère lui donna, aux 
rares heures de loisir que lui' laissait 
une famille nombreuse, quelques pau
vres bribes d'instruction avant que son 
père l'employât, tout Jeune, comme ti
reur de lacs. C'est ainsi qu'il se rendit 
compte des fatigues du métier. Cest à 
ce titre que la vie de Jacquard, vie dure, 
âpre, pleine de traverses et qu'on ne peut 
séparer de l'œuvre magnifique qu'il a 
laissée, comporte quelques enseigne
ments que nous voulons ici brièvement 
rappeler. R, B O U L Ï " 

(LIRE LA SUITE EN TROISIEME r»CE) 
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DES MUTILES ET REFORMES 
RECLAME LA REFORME DE L'ÉTAT 

Réunie en assemblée générale à Blois, sens la présidence de M. Rivol-
Iet, ministre des Pensions, elle • exprimé l'espoir que « soit rendu 

au Pouroir Exécutif «on pouvoir de direction ». 

M. RIVOLLET, 
Ministre des Pensions, qui a présidé à Blois, l'Assemblée générale de VUMM.R.G. 

EN HAUT : Les personnalités écoutant la c Marseillaise » au début de la cérémonie inaugurale. 
On remarque au premier plan, de gauche a droite : M. le général de METZ, M<™ la générale DEFFONTAINES, M. le 

commandant PAJOT et Mgr RÉGENT. 
EN BAS : La foule innombrable et les nombreuses délégations et sociétés se pressant sur le terre-plein du monument. 

Samedi soir, un banquet intime a 
réuni, à Blois, les dirigeants de l'Union 
nationale des mutilés et réformés de la 
guerre et de nombreux invités. 

M. Chatenet présidait, entouré de la 
marquise de Noailles. de Mme et Mlle 
Rivollet. des présidents Boocour et 
Chautemps. 

Hier matin. M. Rivollet, ministre des 
Pensions, a présidé une assemblée géné
rale au cours de laquelle- plusieurs vœux 
ont été présentés, notamment en ce qui 
concerne les secours et prête de l'Office 
des mutilés, les pupilles de la nation, le* 
veuves de guerre, la révision des pen
sions, le vote des femmes et les *»npV>tf 
réservés, etc. 

La politique extérieure 
L'U. N. M. R., en ce qui concerne les 

relations internationales, affirme son 
attachement à la paix, condamne le 
réarmement qui ne peut se poursuivre 
qu'en violation des traités, condamne la 
fabrication et le commerce des armes, 
souhaite que les nations qui ont aban
donne la S. D. N. y reviennent et pense 
que; sous réserves de certaines garanties 
et la sauvegarde de certains principes, 
des conversations directes peuvent être 
engagées avec l'Allemagne. 

La question des dettes 
Elle souhaite qu'un règlement pro

chain et définitif Intervienne dans la 
question des dettes, la France ne pou
vant payer ses créanciers alors qu'elle-

même fait abandon de ses créances 
envers les pays ex-ennemis : demanda 
que l'œuvre de paix se poursuive dans 1» 
cadre de la S. D. N. ; réclame un statut» 
de la presse. 

La réforme de l'Etat 
Le Congrès demande, en outre, la 

réforme de l'Etat, réclame un pouvoir 
fort dans le cadre de la République sans 
tenir compte des forcée occultes qui 
l'oppriment et exprime l'espoir que soif 
rendu au pouvoir exécutif son pouvoir 
Se Birectîon. 

c La République doit s'adapter aux 
conditions nouvelles créées par une si
tuation nouvelle. Convaincus que nous 
sommes à un tournant décisif de notre 
histoire, les anciens combattants, res
tant au-dessus des partis, veulent faire 
entendre leur voix au pays pour ne pas 
le laisser a la débandade. 

Les droits des A. C. 
» Les anciens combattants s'oppose

ront a ce que de nouvelles atteintes 
soient portées à leurs droits et s'efforce
ront de reconquérir le terrain perdu. Us 
demandent instamment le retrait des 
mesures prises en ce qui concerne de 
soi-disant cumuls et Je retrait des dis
positions touchant la retraite et la carte 
du combattant. » 

(LIRE LES COMPTES RENDUS DES 
DIFFERENTS CONGRES EN 2° PAGE} 

Un &¥I&JÏ@OT d® q^iates anas LE DIMANCHE SPORTIF DANS LA RÉGION Usa® e®w§@ bran ori 

' Ce itune « a» » compte SS heures de vol et connaît treize pays d'Europe. 
C'est le fils du pilote connu CORNEZ ; il fit ton premier voyage à l'âge de 

deux mois. Le twécï «lerant l'avion de son père. 

Voir, en 2T page, les listes dm* numéros gagnants de la 
Tombola des P. T, T. et de lu Maison du Poilu à Genève I 
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(Lire l«t comptes rt**» * •*• manlfwfctleii» •** *» tewr du autres réunions m rmhmm t SPORTS »)i 

La course des porteurs vient d'avoir d'avoir lieu à Londres. Les concurrents, 
entre autres difficulté*, devaient effectuer leur parcoure une pile de panier». 

- en équilibre sur la téta 


